
Printed by Jouve, 75001 PARIS (FR)

Europäisches Patentamt

European Patent Office

Office européen des brevets

(19)

E
P

1 
28

2 
14

6
A

1
*EP001282146A1*
(11) EP 1 282 146 A1

(12) DEMANDE DE BREVET EUROPEEN

(43) Date de publication:
05.02.2003 Bulletin 2003/06

(21) Numéro de dépôt: 02291721.5

(22) Date de dépôt: 09.07.2002

(51) Int Cl.7: H01H 73/18, H01H 9/46

(84) Etats contractants désignés:
AT BE BG CH CY CZ DE DK EE ES FI FR GB GR
IE IT LI LU MC NL PT SE SK TR
Etats d’extension désignés:
AL LT LV MK RO SI

(30) Priorité: 31.07.2001 FR 0110256

(71) Demandeurs:
• LEGRAND

F-87000 Limoges (FR)
• LEGRAND SNC

F-87000 Limoges (FR)

(72) Inventeurs:
• Cottone, Guy

06370 Mouans Sartoux (FR)
• Simond, Alain

06860 Opio (FR)
• Merrichelli, Sylvain

06410 Biot (FR)

(74) Mandataire: CABINET BONNET-THIRION
12, Avenue de la Grande-Armée
75017 Paris (FR)

(54) Dispositif pour l’extinction d’un arc électrique

(57) Dispositif (19) pour l'extinction d'un arc électri-
que (17) établi dans une zone (18) dite de formation de
l'arc (17) entre un contact fixe (7) et un contact mobile
(8) d'un appareil de protection tel qu'un disjoncteur, ce
dispositif (19) comportant :

- une chambre de coupure (20),
- deux conducteurs (22, 23) en regard adaptés à gui-

der l'arc (17) depuis sa zone de formation (18) vers
la chambre de coupure (20) et présentant chacun

une portion antérieure (24, 26) délimitant une pré-
chambre (28), prolongée par une portion postérieu-
re (25, 27) qui borde la chambre de coupure (20).

Suivant l'invention, le conducteur (22) portant le
contact fixe (7) est formé de deux pièces conductrices
(30, 31) distinctes qui se chevauchent et sont en simple
contact mécanique, à savoir une première pièce (30)
formant la portion antérieure (24) dudit conducteur (22),
et une deuxième pièce (31) formant sa portion posté-
rieure (25).
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Description

[0001] L'invention concerne un dispositif pour l'extinc-
tion d'un arc électrique pour un appareil de protection
tel qu'un disjoncteur.
[0002] Un tel arc électrique est établi dans une zone
de formation entre un contact fixe et un contact mobile
de l'appareil. Pour l'extinction de l'arc, un tel dispositif
comporte habituellement :

- une chambre de coupure située à distance de ladite
zone de formation et formée d'une pluralité de pla-
ques conductrices superposées,

- deux conducteurs en regard dont l'un porte le con-
tact fixe, adaptés à guider l'arc depuis sa zone de
formation vers la chambre de coupure et présentant
chacun à cet effet une portion antérieure délimitant
un espace dit préchambre situé entre la zone de
formation de l'arc et la chambre de coupure, cette
portion antérieure étant prolongée par une portion
postérieure qui borde la chambre de coupure.

[0003] Pour illustrer ce type de dispositif, l'on pourra
se reporter à la demande de brevet français publiée
sous le numéro FR-A-2 598 028.
[0004] Bien qu'il donne généralement satisfaction,
l'invention vise à améliorer un tel dispositif, notamment
en augmentant son pouvoir de coupure.
[0005] A cet effet, l'invention propose selon un pre-
mier aspect, un dispositif pour l'extinction d'un arc élec-
trique établi dans une zone dite de formation de l'arc
entre un contact fixe et un contact mobile d'un appareil
de protection tel qu'un disjoncteur, ce dispositif compor-
tant

- une chambre de coupure située à distance de ladite
zone de formation et formée d'une pluralité de pla-
ques conductrices superposées,

- deux conducteurs en regard dont l'un porte le con-
tact fixe, adaptés à guider l'arc depuis sa zone de
formation vers la chambre de coupure et présentant
chacun à cet effet une portion antérieure délimitant
un espace dit préchambre situé entre la zone de
formation de l'arc et la chambre de coupure, cette
portion antérieure étant prolongée par une portion
postérieure qui borde la chambre de coupure ;

le conducteur portant le contact fixe étant formé de deux
pièces conductrices distinctes qui se chevauchent et
sont en simple contact mécanique, à savoir une premiè-
re pièce formant la portion antérieure du conducteur, et
une deuxième pièce formant sa portion postérieure.
[0006] De la sorte, le contact électrique entre les deux
pièces conductrices est imparfait. Il en résulte l'appari-
tion entre elles d'une résistance électrique qui, provo-
quant l'augmentation de la tension d'arc, entraîne la di-
minution de l'intensité de coupure. La capacité de cou-
pure du dispositif s'en trouve nettement améliorée.

[0007] Selon un mode de réalisation, la première piè-
ce conductrice est réalisée en cuivre, la deuxième pièce
conductrice étant de préférence réalisée dans un maté-
riau ferromagnétique, par exemple en acier, tandis que
le contact fixe se présente notamment sous la forme
d'une pastille argentée. Il en résulte une meilleure con-
duction de l'arc électrique.
[0008] Par ailleurs, selon d'autres caractéristiques
préférentielles mais non limitatives :

- les pièces conductrices se chevauchent dans la
préchambre à la limite de la chambre de coupure ;

- la deuxième pièce conductrice est imbriquée dans
la première ;

- la première pièce conductrice porte le contact fixe ;
- les pièces conductrices sont en contact mécanique

au moins au droit du contact fixe ;
- le contact fixe étant en relief par rapport à la pre-

mière pièce conductrice et présentant une face de
contact contre laquelle est apte à venir s'appliquer
ledit contact mobile, la première pièce conductrice
porte une rampe reliant de manière sensiblement
continue ladite face de contact et la surface exté-
rieure de la première pièce conductrice.

[0009] L'invention propose également, selon un
deuxième aspect, un disjoncteur limiteur comportant un
dispositif tel que précédemment décrit.
[0010] Selon un mode de réalisation, ce disjoncteur
comporte un électroaimant adapté à commander la sé-
paration des contacts fixe et mobile, ledit électroaimant
comportant une bobine reliée électriquement en bout,
d'une part, à une borne de contact du disjoncteur et,
d'autre part, à la première pièce conductrice.
[0011] D'autres caractéristiques et avantages de l'in-
vention apparaîtront à la lumière de la description qui
va suivre d'un mode de réalisation donné à titre d'exem-
ple non limitatif, description faite en référence aux des-
sins annexés dans lesquels :

- la figure 1 est une vue d'élévation en plan en arra-
ché d'un disjoncteur limiteur selon l'invention, dans
une configuration enclenchée où ses contacts fixe
et mobile sont en contact électrique ;

- la figure 2 est une vue similaire à la figure 1, le dis-
joncteur étant ici représenté dans une configuration
déclenchée dans lequel le contact mobile est écarté
du contact fixe ;

- la figure 3 est une vue d'un détail de la figure 2, il-
lustrant le dispositif selon l'invention.

[0012] Sur les figures 1 et 2 est représenté un disjonc-
teur limiteur 1 comportant un boîtier 2 dans lequel est
logé un dispositif de commande 3 d'ouverture d'un cir-
cuit électrique 4 reliant une borne d'entrée 5 à une borne
de sortie 6.
[0013] Le disjoncteur 1 comporte un contact fixe 7 re-
lié électriquement à la borne d'entrée 5, ainsi qu'un con-
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tact mobile 8 relié électriquement à la borne de sortie 6.
Le contact mobile 8 est ici réalisé sous la forme d'un
levier métallique pivotant; il est adapté à occuper, d'une
part, dans une configuration dite enclenchée du disjonc-
teur 1, illustrée sur la figure 1, une position dite fermée
dans laquelle il vient s'appliquer contre le contact fixe 7
en établissant avec lui un contact électrique et, d'autre
part, dans une configuration dite déclenchée du disjonc-
teur 1, illustrée sur la figure 2, une position dite ouverte
dans laquelle il se trouve écarté du contact fixe 7.
[0014] Le dispositif de commande 3 comporte un
électroaimant 9 constitué d'une bobine 10 reliée électri-
quement en bout d'une part, à la borne d'entrée 5 et
d'autre part, au contact fixe 7, et d'un noyau 11 ferroma-
gnétique introduit dans l'enroulement spiral de la bobine
10.
[0015] Le noyau 11 est monté mobile en translation
suivant l'axe principal de l'enroulement de la bobine 10,
et il est adapté à se déplacer, sous l'effet d'une surin-
tensité du courant circulant dans la bobine 10, depuis
une position inactive vers une position active dans la-
quelle, en poussant par l'une de ses extrémités une gâ-
chette 12 qui, en configuration enclenchée, maintient le
contact mobile 8 en position fermée à l'encontre d'un
ressort de rappel 13, provoque le déplacement du con-
tact mobile 8 vers sa position ouverte pour ouvrir le cir-
cuit électrique 4 et déclencher le disjoncteur 1.
[0016] Afin de rétablir ultérieurement le contact mobi-
le 8 dans sa position fermée et ainsi enclencher à nou-
veau le disjoncteur 1 en refermant le circuit électrique
4, il est prévu un mécanisme de réarmement 14 com-
prenant une manette 15 à disposition de l'usager et dont
le déplacement après déclenchement du disjoncteur 1,
est apte, par le biais d'un jeu de leviers 16, à rétablir le
contact mobile 8 en positon fermée.
[0017] Lors de l'ouverture du contact mobile 8, il s'éta-
blit entre celui-ci et le contact fixe 7 un arc électrique 17
dans une zone 18 dite de formation de l'arc 17, localisée
au droit des parties du contact fixe 7 et du contact mobile
8 en regard.
[0018] Le disjoncteur 1 comporte en outre un dispo-
sitif 19 pour l'extinction de l'arc 17, qui comporte une
chambre de coupure 20 située à distance de la zone de
formation 18 et formée d'une pluralité de plaques 21
conductrices superposées, ainsi que deux conducteurs
en regard couramment appelés cornes, à savoir une
corne amont 22 et une corne aval 23, ces cornes 22, 23
étant adaptées à guider l'arc 17 depuis la zone de for-
mation 18 vers la chambre de coupure 20 où il est éteint.
[0019] La corne amont 22, qui est reliée électrique-
ment à la borne d'entrée 5 en étant connectée à la bo-
bine 10, porte le contact fixe 7, tandis que la corne aval
23 est reliée électriquement à la borne de sortie 6.
[0020] Pour guider l'arc 17, chaque corne 22, 23 pré-
sente une portion antérieure 24, 26 délimitant un espace
appelé préchambre 28, situé entre la zone de formation
18 de l'arc 17 et la chambre de coupure 20, chaque por-
tion antérieure 24, 26 étant prolongée par une portion

postérieure 25, 27 qui borde la chambre de coupure 20.
[0021] Tel qu'on l'aperçoit sur les figures 1 à 3, les por-
tions antérieures 24, 26 des cornes 22, 23 sont d'abord
convergentes depuis la zone de formation 18 de l'arc 17
vers une zone intermédiaire 29 située dans la précham-
bre 28, puis divergentes depuis cette zone intermédiaire
29 vers la chambre de coupure 20.
[0022] Le principe même de l'extinction de l'arc 17 est
connu de longue date, et notre propos n'est pas de le
décrire en détail. On rappellera toutefois que, lorsqu'il
atteint la chambre de coupure 20, l'arc électrique 17 est
séparé en une pluralité d'arcs secondaires par les pla-
ques conductrices 21 avant d'être éteint, et que la ten-
sion de l'arc 17, notée Uarc, vérifie la loi suivante ;

où U0 est la tension de l'arc 17 dans la zone de formation
18, généralement comprise entre 20 et 25 volts, Larc est
la longueur de l'arc 17, c'est-à-dire la distance séparant
les cornes 22, 23 au droit de l'arc 17, généralement me-
surée en millimètres, et β un coefficient multiplicateur
environ égal à 1,5 V/mm.
[0023] Suivant l'invention, afin notamment d'augmen-
ter le pouvoir de coupure du disjoncteur 1, la corne
amont 22 est formée de deux pièces conductrices dis-
tinctes, à savoir une première pièce 30 qui forme la por-
tion antérieure 24 de la corne 22, et une deuxième pièce
31 qui forme sa portion postérieure 25. Ces deux pièces
conductrices 30, 31 se chevauchent dans la précham-
bre 28 au voisinage de la chambre de coupure 20, en
l'occurrence à la limite de celle-ci, la deuxième pièce
conductrice 31 étant, au droit du point de chevauche-
ment, décalée vers l'extérieur de la préchambre 28 par
rapport à la première pièce conductrice 30.
[0024] Compte tenu de ce qui précède, le point de
chevauchement des deux pièces conductrices 30, 31
se trouve dans la partie de la préchambre 28 où les cor-
nes 22, 23 divergent. Lorsque l'arc électrique 17, qui a
été propulsé à l'intérieur de la préchambre 28 vers la
chambre de coupure 20, atteint le point de chevauche-
ment après avoir passé la zone intermédiaire 29, il saute
de la première pièce conductrice 30 à la deuxième 31
sans difficulté particulière.
[0025] Par ailleurs, suivant l'invention, les deux piè-
ces conductrices 30, 31 sont en simple contact méca-
nique, aucune liaison électrique particulière telle qu'une
soudure n'étant prévue entre-elles. A cet effet, et sui-
vant un mode de réalisation illustré sur les figures, la
deuxième pièce conductrice 31 est imbriquée dans la
première 30, cette imbrication suffisant au maintien re-
latif des deux pièces conductrices 30, 31 l'une par rap-
port à l'autre.
[0026] La première pièce conductrice 30 se présente
ici sous la forme d'une lame métallique réalisée en cui-
vre, ou en acier recouvert d'une couche de cuivre, re-
pliée de sorte à présenter un profil en C et disposée de

Uarc = U0 + β Larc
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telle sorte que sa concavité est orientée vers la chambre
de coupure 20.
[0027] Par ailleurs, la deuxième pièce conductrice 31
est également formée d'une lame métallique, réalisée
de préférence dans un matériau ferromagnétique, no-
tamment en acier, et qui présente une portion droite 35
bordant la chambre de coupure 20, prolongée vers la
première pièce conductrice 30 par une portion recour-
bée 36 ayant une forme sensiblement complémentaire
de la première pièce conductrice 30 et emboîtée dans
celle-ci, de sorte que la deuxième pièce conductrice 31
présente un profil sensiblement en b dont la partie bom-
bée est tournée vers la préchambre 28.
[0028] Le mauvais contact électrique entre les deux
pièces conductrices 30, 31, qui résulte de leur simple
contact mécanique, entraîne entre-elles l'apparition
d'une résistance électrique qui, provoquant l'augmenta-
tion de la tension de l'arc 17, entraîne une diminution de
l'intensité de coupure et par conséquent, une augmen-
tation du pouvoir de limitation du disjoncteur 1.
[0029] Compte tenu de leurs formes et de leurs dis-
positions respectives, il est probable que les deux piè-
ces conductrices 30, 31 soient, in fine, en contact mé-
canique à plusieurs endroits. Toutefois, il est préférable
qu'elles soient en contact au moins au droit du contact
fixe 7.
[0030] Cette configuration, à savoir la forme et la dis-
position relative des pièces conductrices 30, 31, en par-
ticulier la disposition de la première pièce conductrice
30 entre le contact fixe 7 et la deuxième pièce conduc-
trice 31, combinée au matériau de la première et de la
deuxième pièces conductrices 30, 31, respectivement
en cuivre et en acier, procure un effet magnétique qui,
par concentration d'un champ magnétique autour de
l'arc 17, propulse ce dernier depuis la zone de formation
18 vers la chambre de coupure 20.
[0031] En outre, suivant un mode de réalisation, le
contact fixe 7 se présente sous la forme d'une pastille
argentée rapportée sur la première pièce conductrice
30, de sorte que, si la conductibilité électrique de la cor-
ne amont 22 va en décroissant depuis la zone de for-
mation 18 de l'arc 17 vers la chambre de coupure 20,
sa résistance mécanique à l'usure va quant à elle en
augmentant, ce qui forme un bon compromis entre les
capacités de guidage de l'arc 17 et la longévité du dis-
positif d'extinction 19.
[0032] Par ailleurs, afin notamment de faciliter le pas-
sage de l'arc électrique 17 du contact fixe 7 à la première
pièce conductrice 30, celle-ci porte une rampe 37 qui
relie de manière sensiblement continue la face de con-
tact 38 du contact fixe 7, contre laquelle est apte à venir
s'appliquer le contact mobile 8, et la surface extérieure
39 de la première pièce conductrice 30. Cette rampe 37
présente l'avantage de faciliter le positionnement du
contact fixe 7 sur la première pièce conductrice 30 lors
du montage.
[0033] S'agissant de la corne aval 23, celle-ci peut
être réalisée de manière classique en cuivre, ou, de pré-

férence, en acier recouvert par exemple d'une couche
de cuivre de sorte à présenter à la fois de bonnes ca-
pacités de conductibilité électrique et de résistance mé-
canique à l'usure sous l'effet de l'arc.
[0034] L'invention n'est bien entendu pas limitée au
mode de réalisation qui vient d'être décrit.

Revendications

1. Dispositif (19) pour l'extinction d'un arc électrique
(17) établi dans une zone (18) dite de formation de
l'arc (17) entre un contact fixe (7) et un contact mo-
bile (8) d'un appareil (1) de protection tel qu'un dis-
joncteur, ce dispositif (19) comportant:

- une chambre de coupure (20) située à distance
de ladite zone de formation (18) et formée
d'une pluralité de plaques conductrices (21) su-
perposées,

- deux conducteurs (22, 23) en regard dont l'un
(22) porte le contact fixe (7), adaptés à guider
l'arc (17) depuis sa zone de formation (18) vers
la chambre de coupure (20) et présentant cha-
cun à cet effet une portion antérieure (24, 26)
délimitant un espace (28) dit préchambre, situé
entre la zone de formation (18) de l'arc (17) et
la chambre de coupure (20), cette portion an-
térieure (24, 26) étant prolongée par une por-
tion postérieure (25, 27) qui borde la chambre
de coupure (20) ;

ledit dispositif (19) étant caractérisé en ce que le
conducteur (22) portant le contact fixe (7) est formé
de deux pièces conductrices (30, 31) distinctes qui
se chevauchent et sont en simple contact mécani-
que, à savoir une première pièce (30) formant la
portion antérieure (24) dudit conducteur (22), et une
deuxième pièce (31) formant sa portion postérieure
(25).

2. Dispositif selon la revendication 1, caractérisé en
ce que la première pièce conductrice (30) est réa-
lisée en cuivre.

3. Dispositif selon la revendication 1 ou 2, caractérisé
en ce que la deuxième pièce conductrice (31) est
réalisée dans un matériau ferromagnétique.

4. Dispositif selon l'une des revendications 1 à 3, ca-
ractérisé en ce que la deuxième pièce conductrice
(31) est réalisée en acier.

5. Dispositif selon l'une des revendications 1 à 4, ca-
ractérisé en ce que ledit contact fixe (7) se présen-
te sous la forme d'une pastille argentée.

6. Dispositif selon l'une des revendications 1 à 5, ca-
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ractérisé en ce que lesdites pièces conductrices
(30, 31) se chevauchent dans la préchambre (28)
à la limite de la chambre de coupure (20).

7. Dispositif selon l'une des revendications 1 à 6, ca-
ractérisé en ce que la deuxième pièce conductrice
(31) est imbriquée dans la première (30).

8. Dispositif selon l'une des revendications 1 à 7, ca-
ractérisé en ce que la première pièce conductrice
(31) porte ledit contact fixe (7)

9. Dispositif selon la revendication 8, caractérisé en
ce que les pièces conductrices (30, 31) sont en
contact mécanique au moins au droit du contact fixe
(7).

10. Dispositif selon la revendication 8 ou 9, caractérisé
en ce que, ledit contact fixe (7) étant en relief par
rapport à la première pièce conductrice (30) et pré-
sentant une face de contact (38) contre laquelle est
apte à venir s'appliquer ledit contact mobile (8), la
première pièce conductrice (30) porte une rampe
(37) reliant de manière sensiblement continue ladi-
te face de contact (38) et la surface extérieure (39)
de la première pièce conductrice (30).

11. Disjoncteur limiteur, caractérisé en ce qu'il com-
porte un dispositif (19) selon l'une des revendica-
tions 1 à 10.

12. Disjoncteur limiteur selon la revendication 11, ca-
ractérisé en ce qu'il comporte un électroaimant (9)
adapté à commander la séparation des contacts
fixe (7) et mobile (8), ledit électroaimant (9) com-
portant une bobine (10) reliée électriquement en
bout, d'une part, à une borne de contact (5) du dis-
joncteur (1) et, d'autre part, à la première pièce con-
ductrice (30).
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